
Dans  la  famille  MORIN-
GICQUEL, je voudrais…
Et si je vous invitais à découvrir avec moi les cartes qui
composent notre jeu des 7 familles ? En initiant ce blog, je
n’avais pas l’intention de livrer des données généalogiques
brutes de peur de perdre l’attention du lecteur. Néanmoins, à
partir du moment où j’ai pu le reconstituer, il me semble
important de parler du groupe familial qui a participé à la
construction de la personnalité de nos ancêtres.

Nous  commençons  aujourd’hui  avec  la  grand-mère…  que  nous
connaissons déjà : Jeanne GICQUEL est l’épouse de Louis MORIN.
Le couple a eu 3 enfants : Marie-Louise, Jean et … Thérèse,
bien sûr !
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Le père de la grand-mère : il s’appelle Mathurin, il est issu
d’une famille de meuniers et il travaille au moulin de Cohorno
à Plémy. Il a deux frères, l’un est aussi meunier et l’autre
cultivateur ; les frères GICQUEL sont tous réunis dans le même
hameau.

La mère de la grand-mère : Victorine AGAR est la dernière
d’une famille de 12 enfants (!). Quelques uns de ses frères et
soeurs se sont exilés à Paris pour trouver un travail mais
elle,  est  restée  au  pays.  Elle  participe  certainement
activement  au  bon  fonctionnement  du  moulin.

Ensemble, ils ont eu 8 enfants :
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Mathurin était le meilleur ami de notre grand-père. Il est
malheureusement mort à la guerre.

Victorine quand elle était jeune a aussi été placée comme
gouvernante  dans  une  famille  d’industriels  lillois,  les
DELCOURT. Elle y est restée 3 ans. Puis elle s’est mariée avec
Jacques PELLAN, un garçon du pays qui était aussi son cousin
éloigné.  Le  couple  tenait  un  commerce  de  tissus  dans  la
Manche. Ils n’ont pas eu d’enfants et sont revenus vivre à
Moncontour au moment de la retraite.

https://ancetreal.fr/wp-content/uploads/2022/02/sticker-ange-noir-et-blanc-2.jpg
https://ancetreal.fr/wp-content/uploads/2022/02/1919_GICQUEL_Jeanne-1.jpg
https://ancetreal.fr/wp-content/uploads/2022/02/1920_GICQUEL_MarieSainte-1.jpg
https://ancetreal.fr/wp-content/uploads/2022/02/1918_GICQUEL_Pierre-1.jpg
https://ancetreal.fr/wp-content/uploads/2022/02/1920_GICQUEL_Jacques-1.jpg


Marie Sainte n°1 est décédée alors qu’elle n’avait que 3 ans.

Jeanne est donc la 4ème de la famille.

Pierre est resté au pays. Il était cultivateur et a épousé
Angélique  LENORMAND  de  Plémy  également.  En  principe,  leur
mariage devait avoir lieu en même temps que celui de nos
grands-parents, mais ce dernier a été retardé parce que notre
grand-père était encore hospitalisé suite à une blessure de
guerre. Pierre et Angélique ont eu 2 enfants.

Marie Sainte n° 2 était bonne du curé. Pour des raisons qui
restent  obscures,  elle  a  été  internée  à  l’hôpital
psychiatrique de Bégard (Côtes d’Armor). Elle y est décédée à
l’âge de 40 ans. Notre grand-mère n’en a jamais parlé…

Jacques est né en 1900, il a épousé une MORIN qui -a priori-
n’a rien à voir avec ceux de notre famille. Ils ont eu une
fille, Gisèle qui est la maman des 3 enfants BURLOT.

Virginie,  la  petite  dernière,  est  restée  longtemps
célibataire. Au début de sa vie professionnelle, elle était
employée de maison à Rambouillet. C’est elle qui s’est occupée
de sa maman jusqu’à la fin de sa vie (1940). Elle a ensuite
épousé Jean Baptiste GALLAY et ils ont eu 2 enfants.

On notera que seule Jeanne est partie définitivement des Côtes
d’Armor. Dans sa famille, elle avait de ce fait un statut un
peu particulier. D’après ce que m’a expliqué une des cousines
de notre maman, les rares retours au pays de la famille MORIN-
GICQUEL  étaient  très  remarqués  :  les  enfants  MORIN
impressionnaient par leur tenues toujours impeccables et leurs
manières venant de la ville �


